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EE8UME METEOROLOGiaUE 



DE L»ANNÉE 1884 



POUB 



GENÈVE ET LE GR4ND SAINT-BERNARD 



PAS 



MM. E. «AV^U» et A. KAMMKRMANN 



Conformément à Tavis inséré dans les Archives de jan- 
vier 1884 (tome XI, p. 107), les observations météoro- 
logiques ont continué à Genève pendant Tannée écoulée, 
en suivant un régime présentant quelques innovations, 
dues principalement à l'introduction d'appareils enregis- 
treurs. 

Les perfectionnements réalisés dans ces appareils nous 
ont engagés à recourir à leur emploi, toujours contrôlé par 
les observations directes, et l'expérience nous a confir- 
més dans la pensée d'obtenir ainsi des notions plus com- 
plètes et plus correctes sur l'état de l'atmosphère. Des 
indications positives seront toujours préférables à des 
résultats d'interpolation, lorsqu'on a affaire à des phé- 
nomènes exposés a des variations aussi capricieuses, aussi 
impossibles à prévoir, que ceux dont l'étude fait l'objet 
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de la météorologie. Noas avons cherché à obtenir de 
pareilles indicatioDS à Genèye pour la pression atmos- 
phérique, pour la température et pour l'état hygrométri- 
que de l'air, au moyen d'instruments sortant, pour la 
plupart, des ateliers de la fabrique de télégraphes dirigée 
par M. M. Hipp, à Neuchâtel 

Un barographe anéroïde nous a fourni la pressi on 
atmosphérique toutes les heures ; trois thermomètres - 
hygromètres à renversement ont donné la température de 
la boule sèche et de la boule humide autc heures de nuit 
choisies pour compléter le système d'observations tri- 
horaires, adopté pour le jour entier de 24 heures, les 
observations directes de la journée commençant à 7 heu- 
res du matin et finissant à 10 heures du soir. 

Le barographe, modèle Hipp, est composé d'une dou- 
ble boite anéroïde, de 8 centimètres de diamètre, agissant 
sur un ressort d'acier, muni d'un bras qui transmet les 
mouvements dus aux modifications de forme de h boîte, 
par le moyen d'une tige verticale, à un axe horizontal. 
Cet axe en acier de ^^^ de diamètre, subit de leur fait 
un léger mouvement de rotation auquel participe un bras 
rigide qui l'amplifie et qui fait osciller autour de son axe 
vertical, par l'intermédiaire d'un fil de soie et d'une 
poulie, le levier enregistreur, long de 1 2 centimètre^, ter- 
miné par une vis à pointe, marquant aux moments voulus 
des points sur une bande de papier. Le tracé s'effectue par 
lé brusque abaissement d^un cadre en laiton qui appuie sur 
l'extrémité du levier enregistreur et qui porte une pointe 
fixe, médiane, dont l'empreinte s'imprime en même 
temps, comme repère, sur la bande de papier. 

Deux éléctro^aimants placés sous les cylindres desti- 
nés à régler la marche du papier provoquent alternative- 
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POUR GENÈVE ET LE GRAND SAINT-BERNARD. 3 

ttieliK rabaisseittéùt éù cadre frappeur et* ravancëment de 
)D ali j^ bande enroulée dfevâîit l'appareil, autour d'un aite^ hori- 
groDiè 2fQj^t3j . ^ç^i^^ dernière dpft-aliod' s'effecluis' par Tïntertné- 
' P^"^^ diâire rf'uri levier coudé, agissant sûr uti crochet dont la 
^ % dent engrène sur celles d'un rotehet adapté à rextrémité 
d^un cylindre de 2 V» centiniètt^es de diaïûètre, autour 
prmi dbquei glisse le papier. L'abâiiîsenient du cadre frappieur a 
mi^ Heu toutes les heures, au ïtf ômebt où la pendule marque la 
aturey iàinute zéro ; l'avancement du papier s'opère à la minute 
de m: quinze. Il comporte à chaque coup un déplaceztfent de 
'Ds t^ 1 7^ miffitoètre. 

resj^ La succession des points obtenus par la pointe mobile 

7 te du levier enregistreur constitue la courbe des variations 
de pression barométi^ique. Les oitdonnées de cette courbe 
3 k m mesurent, avec l'aide d'un releveur spécial, à partir 
issat de la droite servant d'axe, tracée par la pointe fixée au 
et \t cadre, dont nous avons parlé plus haut. 
boitr Le releveur auquel nous venons de faire allusion per- 

inta! met d'obtenir avec une exactitude d'un dixième de milli^ 

' /ai mètre les ordonnées de la courbe tracée par les pointes du 

t)rai barographe. Il renferme à cet effet un levier pivotant 

â!t autour d'un point fixe^ et ayant la même hauteur que le 

uni levier enregistreur du barographe. On introduit dans la 

er marque du papier dont on veut relever l'ordonnée, la 

|(]i pointe' située à l'extrémité du levier. L'arc dont on aura 

)ar dû l'écarter de la position moyenne, indiquée par la droite 

yr résultant des marques de la pointe fixe servant d>axe 

(e des abscisises et maintenue correspondant à la division 

le zéro^ par un petit arrêt à ressort, se lit sur les divisions 

di'ufie grande échelle graduée en centimètres et sur un 
cadran y attenant, partagé en cent divisions et donnant 
les fractions de millimètre. La première échelle est par- 
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courue par un index fixé au leTier du releveur ; l'aiguille 
du cadran reçoit son mouvement du même levier au 
moyen d'un axe d'engrenage et d'un pignon à fine den- 
ture, dont le rapport est tel qu'un demi-tour d'aigaille 
correspond à une division de la grande échelle. 

Au bout de chaque mois, afin de pouvoir rendre com- 
parables les lectures du barographe avec les observations 
directes faites au baromètre de l'Observatoire, un calcul 
simple s'exécute afin de fixer les constantes à adopter 
pour les assimiler. 

La formule servant à ce calcul est de la forme 

ft=A+Ba 

où b est la hauteur du baromètre observée directement et 
réduite à zéro ; a la lecture au barographe pour le même 
instant ; A la constante à ajouter aux lectures du baro- 
graphe pour faire concorder l'indication de la ligne des 
abscisses de l'instrument avec le zéro de l'échelle du baro- 
mètre ; B le coefficient par lequel doivent être multipliées 
les lectures barographiques pour être rendues compara- 
bles aux observations du baromètre. 

Pour déterminer A et B on recourt à des indications 
simultanées du baromètre et du barographe en nombre 
suffisant, pendant le courant du mois, et aussi dissembla- 
bles que possible par groupes de deux, afin d'avoir au- 
tant d'équations correspondantes, dont les inconnues 
seront ces deux valeurs. Dix équations de cette espèce 
donnent les valeurs moyennes de A et de B, qui sont 
employées pour la transformation des lectures du baro- 
graphe pour le mois correspondant. La valeur moyenne 
de A, pour l'année, a été trouvée de 724,53 ; celle de B 
de 0,65. 
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POUR GENÈVE ET LE GRAND SAINT-BERNARD. 5 

On prendra chaque jour les valeurs fournies par l'ap- 
pareil pour i h. et 4 h. du matin, et aussi les maxima 
«t minima absolus de la pression barométrique dans la 
journée. Ces valeurs n'étaient pas fournies antérieurement 
par les observations directes. 

A défaut d'instrument existant, inspirant confiance, 
pour l'enregistrement continu des températures et de 
i'humidité atmosphérique, et accusant ces conditions 
toutes les heures, comme le barographe pour la pression, 
nous avons eu recours à des thermomètres-hygromètres 
à renversement, modèle Negretti et Zambra. 

Le projet d'avoir quotidiennement huit observations, 
espacées de trois en trois heures, dont six se font direc- 
tement, de jour, exigeait deux thermomètres conservant 
te: l'indication de la température à 1 h. et à 4 h. du matin. 

m^ Nous en avons organisé trois, déclanchant, le premier à 

t iO heures du soir et comparable avec l'observation 

ie directe, les deux autres aux heures de nuit, où l'observa- 

tion directe fait défaut. 

Le principe des thermomètres Negretti et Zambra est 
d'être gradués en sens inverse des thermomètres ordinai- 
res, c'est-à-dire que l'échelle commence à l'extrémité du 
tube opposée à celle qui est munie de la boule. Placés 
originairement la boule en bas, le mercure qui la remplit 
^e dilate sous l'influence de la température ; il monte 
dans le tube capillaire qui la surmonte, en traversant un 
double étranglement du tube, puis à l'instant pour lequel 
on désire avoir l'indication de la température, le tube 
^ubit un déplacement de 180 degrés dans un plan verti- 
<;al ; la partie de la colonne de mercure située au-dessus 
de l'étranglement se rompt à cet endroit, tombe vers 
l'autre extrémité du tube, et sa longueur accuse à l'échelle 
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décrite la température du moment, .température qu!oD 
peut lire à une beure <]ueloonque« postérieure ^u reav^- 
sèment. Le dôvkhle étranglement du tube en^pécbe W 
meircuve de la boule de descendre dans le tube sous l'in- 
fluence de son poids seul. 

Les trois thenmomëtres ainsi construits ont été placés 
dans une cage contiguë à celle des anciens et dans des 
conditions identiques d'exposition et de température, au 
saillant de l'ancien bastion de l'Observatoire. Chacun 
d'^ux est accouplé à son pareil à boule humide,.au mofcip 
de traverses métalliques fixées à un axe médian vertical» 
suspendu. à un pivot horizontal situé au-dessus du centre 
de gravité du système. Lorsque les deux thermomètres 
sont placés la boule en bas, un arrêt ajusté au haut da 
cadre qu'ils forment est nécessaire pour les maintenir en 
position ; l'arrêt étant écarté, les thermomètres cba:i:i^ 
rent autour de leur suspension et demeurent verticauiCj. 
la boule en haut, propres à être observés. 

L'ensemble des six thermomètres- hygromètres ainsi 
montés est fixé à un b&tis formé de plaques de fer assem- 
blées, lesquelles sont supportées elles-mêmes par une 
planchette servant de pied à l'instrument. Ses dimensions 
générales sont 0*°,65 en longueur, 0°,3€ en hauteur et 
0°»,18 en épaisseur. 

Le fonctionnement de ces appareils exige l'action d'ui> 
moteur agissant à intervalles réguliers, pqur l'enregistras- 
ment des données fournies par eux. Il faut une pressiQU 
sur le levier enregistreur du barographe toutes les b^urf^s 
à la minute zéro ; une impulsion à la bande de pap.ifer, 
aussi toutes les heures, à la minute quinze. Il faut un 
déclancbeffloent trois fois par douze heures, poiir le ren- 
versement des thermomètres-hygromètres destinés ii cha- 
virer à 10 h., ki h. et à 4 h. 
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Nous avQn$ acquis à oot efifet uoe penébde électriqHe à 
d^9ai-s6conde^ â7$tèfiie Hipp> dont le balaooier reçoit .les 
impukioDS i^éee$aai:res pour lui conserver «on imouve- 
Qftent d'osoiUatiofi. Un électro^-àîia^ant fixe est piacé ^ovis 
Tare décrit par Textréiftité inférieure du balaxieiar, exivé- 
mité forjaftéa d'une pièce de fer .doux qiui pas^e et repaâse 
à une petite fraction de millimètre de distance de Tarma^ 
ture de l*électro-aimant, destiné à entretenir les oscilla- 
tions. 

L'action «lagnétiqua s'e^^erce, quand besoin est, au 
moyen d'un dispositif particulier de l'invention de M. Hipp> 
qu'il a nommé échappement électrique, et dont l'usage 
est appliqué aux grandes pendules de précision, comme 
celle de TObservatoire de NeuchlteL avec un succès com<^ 
plet. Il consiste essentiellement en un ressort hori^oatat 
fixé à une de ses extrémités au support de la pendule ^t 
coupant à angle droit l'axe de la tige dn balancier sup<- 
posé au repos. Cette tige se trouve coudée, afin de Im 
laisser passage, et dans la partie inférieure du coude, elle 
est surmontée d'un petit taquet destiné à agir sur ttne 
palette mobile dont est muni le ressort horizontal précité- 
Â chaque oscillation du balancier le taquet contre-pa*- 
lette touche en allant et venant la petite palette ; si l'am- 
plitude de l'osdllation diminue, il arrive qu'elle se ter<^ 
mine au moment où le taquet se trouve en contact avec 
elle ; le tranchant de la palette vient s'engager dans une 
entaille pratiquée à son sommets alors il la soulève et il 
soulève w même temps le ressort dont l'extrémité libre 
vient toucher une vis platinée en communication mètaJii^ 
que avec l'électf o-aimant. Le courant de la pile en fonctions 
se ferme, trav^s^ le conducteur qui lui est offert, etj'arma- 
ture de fer doux située à l'extrémité inférieure du baUm<- 
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cier subit TaUraction de raimant qui lui donne TimpuI* 
sion nécessaire pour ranimer son mouvement oscillatoire. 

Ces impulsions se produisent à interralles dépendant 
de la force de la pile employée et maintiennent la marche 
de la pendule, qui transmet son mouvement aux aiguilles 
par l'intermédiaire de leviers et de roues convenablement 
agencés. 

Les contacts actionnant ces appareils enregistreurs se 
trouvent derrière le cadran de la pendule et sont fermés 
aux moments voulus par des goupilles et des doigts, 
adaptés aux roues du mouvement et qui entraînés avec 
elles frottent en passant contre des ressorts platinés. 

La pendule ainsi décrite a été placée dans le cabinet 
du directeur, situé au-dessous de la coupole Est de l'Ob- 
servatoire, près de la pile destinée à l'actionner et de 
celle qui fournit les courants exigés pour le fonctionne- 
ment du barographe et les déclanchements des thermo- 
mètres. 

La pile de la pendule a été composée de neuf éléments 
Meidinger ; celle des enregistreurs de douze éléments de 
même espèce. Le barographe se trouvé sur un rayon im- 
médiatement au-dessus. L'électro-aimant qui opère les 
déclanchements successifs des thermomètres est placé 
dans leur cage, sur le bâtis qui les supporte à environ 
1 6 mètres de la pile, dont le courant lui est transmis par 
un fil de cuivre enveloppé de plomb et posé souterraine- 
ment jusqu'au pied du pilier de la cage. Un seul fil et un 
seul électro-aimant suffisent pour les trois détentes qui 
s'opèrent par la rotation d'un axe d'acier horizontal, 
portant un arc de cercle vertical muni de trois taquets 
qui s'abaissent successivement sous l'influence d'un con- 
tre-poids, au moment où l'armature de l'aimant est mise 
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en jeu par le courant de la pile et libère l'arrêt corres- 
pondant des thermomètres, retenus par lui en position 
Terticale, les boules en bas. 

Après lecture faite de leurs indications, dans Tintervalle 
entre 4 heures et 10 heures, les thermomètres-hygromè- 
tres sont retournés à la main pour la période suivante et 
fixés par leurs arrêts à ceux de Taxe mobile convenable- 
ment redressé, aussi à la main. 

Les observations du Grand Saint-Bernard devant tou- 
jours concorder avec celles de Genève, nous avons invité 
M. le Prieur de l'Hospice, qui veut bien s'en occuper, 
d'adopter dès le i ^ décembre 1 883 le nouveau système 
tri-horaire introduit chez nous. 

Nous aurions désiré le munir d'enregistreurs pareils aux 
nôtres, et nous regrettons de n'avoir pu le faire qu'en 
partie, en le pourvoyant d'un appareil mesurant l'élé- 
ment le plus important à connaître en météorologie, nous 
voulons dire la pression atmosphérique. Le bureau cen- 
tral suisse a contribué pour les deux tiers à l'acquisition 
d'un barographe anéroïde de Hottinger, et en le faisant 
accompagner à destination par M. le D' Jul. Maurer, qui 
a été l'installer à l'Hospice à la fin de septembre 1883, de 
concert avec M. Kammermann. 

De même que notre barographe de Hipp, celui de Hot- 
tinger enregistre toutes les heures la pression atmosphé- 
rique au moyen d'une pointe sèche venant marquer une 
empreinte sur une bande de papier qui se déroule. Son 
fonctionnement est entretenu par un mouvement d'hor- 
logerie qui se remonte tous les huit jours. 

Cinq boites anéroïdes, accouplées, sont réunies par un 
ressort agissant par l'entremise d'un couteau sur un le- 
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î Tier de 30 oentitiètres de 'k>i%ttettr, équilibré» pivotant 

autour d'un axe vertical et maintenu w contact ,a^P le 
tranchant du couteau par un petit poids. A son extré- 
mité tibre» le levier porte un style qu'un marteau vient, 
à intervalles céguUers, presser sur la bande de papMr 
sous-jacente. Le marteau est actionné par la détente d^un 
crochet déclaochant à chacune des 24 dents d'une rouiB 
à rochet appartenant au mouvement d'horlogerie, lia 
même délente fait avancer le papier, par l'action d'un 
^ rouleau, d'upe longueur de 65 millimètres par jour. Les 

24 points marqués sur la bande de papier, fourniront la 
hauteur barométrique pour chaque heure de la journée, 
en les rapportant à une ligne de base résultant des em- 
preintes obtenues par l'abaissement concomitant d'une 
pointe fixe adaptée à la règle frappante du marteau. 

La lecture de ces distances s'opère au moyen d'un 
releveur composé d'une lame de corne transparente, di- 
visée en millimètres, chaque millimètre de variation mar- 
qué par le levier enregistreur du barographe, correspon- 
dant à une variation de même valeur du baromètre. 

Pour relever les hauteurs marquées sur la bande de 
papier, on les compare à deux lectures directes, faites à 
des instants précédant et suivant ceux des tracés du ba- 
rographe. De cette manière on élimine l'emploi de la 
constante À usitée à Genève et on évite ainsi l'influjBince 
troublante de la température. B se trouve valoir l'unité. 

L'évaluation des ordonnées peut se faire à un dixième 
de .millimètre près. 

Le barographe a été placé dans la chambre de M. le 
Prieur, où se trouve aussi le baromètre auquel il doit 
^ervjjr de complément ; cette chambre ne varie que fort 
peu de température pendant le courant de l'année. 
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Les ehangements iDtroduits dans le notobre dos o\^m- 
nations directes ont amené des difiârences dans le mode 
suj¥i dans les années antérieiures pour les réductions. Il 
n'y a plus eu lieu d'employer les formules d'ioterpoJation 
de Lambert-Bessel. La moyenne des 8 observations de 
température à Genève a été considérée ccmme moyemiie 
du jour, sans aucune espèce de correction. 

Il n'existe malheureuseme&t p^s de thermomètre enre- 
gistreur au Grand Saint-^Bernard, pouvant fournir les 
températures de la nuit. Pour avoir la moyenne diurne, 
on est obligé de s'en tenir aux six observations journa- 
lières. Pour obtenir la température moyenne du jour,, 
on pouvait suivre deux procédés : corriger la moyenne 
de ces six observations d'une quantité déterminée pour 
chaque mois par les formules calculées par ,E. Planta- 
mour, ou bien interpoler graphiquement les heures fai- 
sant défaut, de 1 . h et 4 h. du matin. Comme la station 
du Saint-Bernard possède un thermomètre à minima» 
cette dernière méthode a été préférée à la première. Les 
observations moyennes de chaque mois ont été portées 
comme ordonnées sur un papier quadrillé à raison de 
2 cm. pour 1 ""j les heures formant le&abscisses à raispn de 
12 nun. par heure. Le report des observations a été fait 
deux fois, de façon à laisser les beures de la nuit dans 
l'intervalle ; les courbes reliant les températures diurnes 
étaient ensuite complétées en tenant compte de l'inclinai- 
son des deux branches descendante et ascendante, et du 
minimum moyen obtenu directement. 

Cette méthode d'interpolation peut à première vue 
être considérée comme arbitraire ; elle ne l'est cependan^t 
pas autant qu'on pourrait le croire, les inclinaisons des 
deux branches et la valeur minimum que la courbe peut 
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atteindre ne permettant pas des tracés fort différents. 
Noas la croyons au moins aussi exacte que la première 
méthode indiquée, car elle tient compte de la variation 
de la température diurne pour chaque mois individuelle- 
ment, tandis que la première n'en tient compte que comme 
variation normale. 

Les interpolations pour obtenir les moyennes diurnes 
à Martigny, pour la température, le baromètre ou la frac- 
tion de saturation ont été faites de la même façon, mais 
en tenant compte en outre de la variation de ces éléments 
pour Genève. Les moyennes diurnes peuvent donc être 
considérées comme très exactes pour cette station. Nous 
ne les discuterons toutefois pas dans le présent travail, ces 
observations n'étant pas complètes pendant toute Tannée, 
et les valeurs normales de cette station étant encore in- 
connues. Elles semblent présenter plusieurs particularités 
intéressantes, dues à la position de cette station, au 
confluent de trois vallées. Il serait donc important de les 
continuer avec régularité. 

La moyenne des 8 observations barométriques à Genève 
et au Grand Saint-Bernard a été également considérée 
comme moyenne diurne. 

La disposition générale du résumé n'a pas changé ; 
elle reste analogue à celle qui a été employée pendant de 
longues années par E. Plantamour. L'année météorolo- 
gique a été maintenue comme ci-devant, excepté dans le 
tableau donnant la marche de la température de 5 en 5 
jours. Le mois de décembre 1884 ayant été plus chaud 
de l'',88 à Genève et de l^'jSS au Saint-Bernard que le 
mois correspondant de l'année 1883, il s'ensuit que 
l'année civile 1884 a une température plus élevée de 
0**,1 à 0'*,2 que l'année météorologique. 
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Les valeurs normales des différents éléments météoro- 
logiques sont toutes empruntées aux Nouvelles études sur 
le climat de Genève, par E. Plantamour. Elles sont les 
moyennes des 50 années d'observations de 1826 à 1875. 
Les valeurs normales pour le Grand Saint-Bernard sont 
fournies par les moyennes des 27 années 1841 à 1867. 

Les tableaux suivants donnent pour Genève la tempé- 
rature de 3 en 3 heures à partir de 1 h. du matin^ les 
températures des heures de nuit, 1 h. et 4 h. du matin, 
étant fournies directement par les thermomètres à ren- 
versement de Negretti et Zambra. Le tableau des tempé- 
ratures pour le Grand Saint-Bernard fournit les heures 
de jour de 7 h. du matin à 10 h. du soir de trois en trois 
heures. Un dernier tableau donne enfin les écarts entre 
la température de chaque mois et les moyennes précitées. 



14 



RÉSUMÉ MÉTÉOROLOGIQUE 



g. 



g. s: g. 5' 

f- 1^- 

s • s • 

. . « . 



t I* ti c 



ri » 




■ l.ti f« — Il I •■ I >!■ tu 



C4- 

3 



Il 1 1 



g- 



Of 






s 






en 

oc 

en 






«« ^ ^ «« 



«« ^ 

SS 



-f— H -+••♦- I 

s s 3 s E)$'S 86 S^db s s 



' sr 



-h 
o» 

-a 

0» 


1 

05C«»0>«^ 

s« ««* «« «»« 




-a 

-a 


•aoo5^ 


L0 06l69**aOafe6g»COM^O^ 

•»« *• «« <i# ««, .«1* ^^^ ** ,0i# •• »#^ *• ^ 

SëooooSo&S^aoSM& 


1 

sr 

• 



T. *• 



Il Tt 




ÎSSS-'» 



OdOa»OHi.«ncncooo4»i6»^ 



** M) >^ 

i« M «« M 

OC OC QO ce 




ri» nScPi^ 

^ ^ ^ ^ 

00 OC 00 eo 



i^MOoaoo-^xii^^^cn»» 
M'^pocodCD^odObefeC-a 



^ ^ «a «i« 

CbCnooçP 



1^ H» iiC •• ►* f^ 
l«CD0dO*-^0c9dO00i^a9O 

OO*^fcOQDOdCPOaO»-^1-^^C0 

u)œ — oo-40fe«^-^oco»* 



OOOdCOM 

«^ «« ^ ^ 

00 00 9 



s 



l«00 09^»Od09 000d09MO 

8l«QOOi»>OdgOl6*>^OtO» 
fcOOCCC-^OdOOkd^ChO? 



coyote 

«« ^ *>« ^ 



0c*»O$-a<^*^0D-^0a^<^ 






o 



s o 












H--»- -4- I 

►^ 

en M) oc o 

*^ ^ ^ %s 

o -^oo 

•^ o -^00 



Oi^oi«oa<o<o;«:i«i^o»-> 

i^^0d^000Ci^«4O0Ct^00 

i^o«;odoî<o>*^bo^i^oc 



H ^ 

si 



O^OC OïOd 

^ s^ %0 ^ 



•^ fc© l« fc© ï* 5i •* -► 

cnodOOiOdCDcoooie-^Odoo 

o^«40i9œi-^&9<oacoov^i<o 
oc — -^cncna^^fcOoocDcotfik 



= 1 



POUR 6ENËV& BT lift GRA?)D âi^ItW-BERNARD. 



f5 



ta 

eu 

3 

H 



M 






itt 



JUA 



r*> 10 09 u>««( Ml o c& ;e eb 91 00 
I I I I I -f--#— ♦—♦—«- I I 



stl» 



^ ■* -^Jù <© 00 Q5 10^00 0^00 O^OÛ^ 
* od^cif t^'^çcf •^'o eTuf «> «Tô^ocT 



I I I I I + I 



I I 



rtÉAtiT 






CA 



O 






H 

P 

a 

o 



co$9iAao«Nao<v4*«««t«co 

OOlOt^;O'4*^O«OC0CO91CD 
I I I I I -I-4-4--I-H- I I 









I I -h I 



iF= 



r 



I 



i*""oO oO tfi" 
I I -f- I 



illLULi - 



ce 
m 



I 



T.lÉit 



iAU« 



00 V CD O 
O4 00CDOd 

I I -H I 



^«o w ■* ■îj' ^ •♦ o éi r^ t^ "^ o 

O «^ n «> #* •>* •^ #% #* •» 9* ^o 0s 

r«toudc09i<^9iœoe<4*^io 

I t I I I -f--f-H— h-H I I 



CO t^ 06 CD 

"•^ 00 CO t^ 

fl« «k #« «% 

C0OOO 
I l-H I 



00 



I 



94 

O 

I 



«3.1^ oocO"*«'<««^«*^'*eo««8« 
«*oo«05"««*»'<«eor*«*€0'* 

ce eo ■<• 94 •«■^•coodObKdo-^ 
1 I I 1 I -t-H— ^-h- ♦- I I 



91 ^ -^ 10 cSo*«09io5?oà6 
t«.iOko*^TH«9«9iœœ<^«^io 

I I I I I -*--*—♦— +*-4- I I 



S«^eom 
COu594 

#% ^ ^ ^ 

•*oi> o 



o 



C0O9«9t00Q«-4<r)91l^91:« 
OOCOt«COaoO'*^iO-^9«9ICO 

I I I I I -f- I +-♦— I- I I 



^ ^ ^ ^ 

kOOCOO 
I I -H I 



«« ^ «« ^ 

t*'*C0 9l 

I I -h I 



3; 



91 



^kU<4M 



ce • . 

I3 : : : : : : : : : : 

J^ '•'■'.'•'■ '■'■^^.^ 

s.l.l • • • •« ■ il a 

Q-i^ (S4 s •<} s ^ »^ <} co o ^ 



• en 

Al 

•a 
^1 



I 






^ 



■ 



ÉPOQUE. 

Décembre 1883.. 

Janvier 1884 

Février 

Mars. 

Avril* 

Mail 

Juin 

Juillet 

Août.... 

Septembre 

Octobre 

K'ovembre 



Température. 
Genève. 


--0,13 

+2,90 

4-2^,63 

+2,37 

—0,29 

+1,41 

—2,27 

+0,96 

--1,16 

--0,53 

--0,67 

—1,60 



lé 



ECARTS. 




iture. 
Saint-Bernard. 

—0,89 
+3,16 
+1,80 
+1,49 
-M),89 
+1,43 
—3,66 
+0^40 
+0,71 
+0,13 
—1,87 
—0,99 



Déerdteaemènt 
entre les deux stations. 



* 



+0,26 
—0,17 
+0,83 
+0,88 
+0,60 
—0,02 
-}-l,39 
+0,56 
+0,44 
+0,40 
+1,20 
—0,61 



m É*<i 



ffiver 

Printemps 

Été 

Antôifine . 



+1,82 
+1^18 
—0,03 
-M),58 



+1,61 
+0,69 
-0,82 
—0,92 



+0,31 
+0,49 
+0,79 
+0,34 



Année +0,69 



+0,10 



+0,49 
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Sur les quatre saisons nous en trouvons deux très 
chaudes, l'hiver et le printemps, une normale, l'été, et la 
dernière, l'automne, plutôt froide. La température de 
l'année s'élève de 0'',59 au-dessus de la normale, et peut 
être considérée comme chaude, l'écart probable de O^'.SS 
étant dépassé de 0*',26. 

Sur les 3 mois de l'hiver, décembre a un écart négatif, 
mais faible. Les écarts des mois de janvier et février sont 
très forts ; ils dépassent chacun l'écart probable calculé de 
-f 1 "",3. En janvier nous ne trouvons que 3 écarts diurnes 
négatifs, et en février seulement 5. La température excep- 
tionnellement douce de Thiver 1884 est donc due à un 
excès positif permanent pendant ces deux mois. L'écart 
probable de l'hiver d'après les 50 années 1826 à 1875 
étant de ± 0*,89, on voit qu'il est dépassé du double 
en 1884. 

La constance de la chaleur s'est maintenue encore pen- 
dant le mois de mars, dont l'écart 4-2'', 37 dépasse de 
plus du double l'écart probable + l'',10. La moyenne a 
été de 6%97. Dans la série des 50 années 1826 à 1875 
on ne rencontre que trois mois de mars avec une tempé- 
rature plus élevée; en 1831 la température moyenne de ce 
mois était de + 7%05, en 1836 et en 1873 + 7M4. 
Avril a eu une température un peu inférieure à la nor- 
male ; tandis que celle du mois de mai s'élève de nouveau, 
et cela d'une quantité un peu supérieure à l'écart proba- 
ble + l'',02. La température du printemps est très 
élevée, 10*, 10, dépassant de 0*,54 l'écart probable cal- 
culé + 0%64. 

La température du mois de juin est très basse 14 '',54; 
elle est même inférieure de 0*,07 à celle du mois précé- 
dent ; elle occupe le quatrième rang dans la série des 50 
années 1826 à 1875, après les mois de juin : 1843 avec S 
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-h 14%05, 1847 avec + 14M2 et 1871 avec 
+ 13 ',90. L'écart du mois de juin 1884 est presque 
irifrfe de l'écart probable ± 0*,88. Les deux autres mois 
de Tété, juillet et août, peuvent être considérés comme 
chauds, leurs écarts de la normale étant tous les deux 
positifs et à peu près égaux aux écarts probables de ces 
mois. Toutefois ils ne réussissent pas à compenser la tem- 
pérature du mois de juin, et l'écart de la température de 
Tété reste négatif, mais faible. 

Parmi les trois mois d'automne, septembre a une tem- 
pérature supérieure à la normale ; octobre et novembre 
sont inférieurs à la moyenne. Les trois écarts sont com- 
pris dans les limites de l'écart probable assigné à chacun 
d'eux par le calcul. La température de l'automne est in- 
férieure à la normale d'une quantité ne dépassant que 
très peu l'écart probable de cette saison. 

La marche de la température au Grand Saint-Bernard 
présente sensiblement le même caractère qu'à Genève ; les 
signes des écarts pour les différents mois sont les mêmes 
dans les deux stations, les écarts positifs étant générale- 
ment diminués et les écarts négatifs plus forts. La tempé- 
rature de Tannée peut être considérée comme normale 
au Saint-Bernard, car elle ne dépasse la moyenne que de 
OM. 

Les tableaux suivants renferment, soiis la même loru^ 
que dans les résumés antérieurs, les résultats principaox 
que l'on peut déduire de la température moyenne des 24 
heures, au point de vue des anomalies et de la variabilité 
de la température. 

A Genève, le jour le plus froid — 6%29, tombe sur 
le 9 décembre 1883, et le jour le plus chaud + 26%27 
sur le 14 juillet, ce qui donne une amplitude de 32'*,56 

2 
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pour la différence entre le jour le plus chaud et le jour le 
plus froid de Tannée. L'amplitude entre le mois le plus 
froid et le mois le plus chaud est de 19*", 10. Le plus fort 
écart négatif, — 7"*,^% correspond bien avec le jour le 
plus froid ; mais le plus fort écart positif, -f lO^'^âQ, 
tombe sur le 12 mars et non sur le 14 juillet, où il n'est 
que de -f- 7*", 48. La température du 12 mars était de 
-{- IV, 55, valeur assignée au 26 mai et au 17 septem- 
bre par les moyennes des 50 années 1826 à 1875. 

Au Saint-Bernard le jour le plus froid de Tannée tombe 
sur le 18 décembre 1883, avec — 17'',13 comme tem- 
pérature moyenne; le jour le plus chaud, -f- 13"*, 58, 
est le 15 juillet, ce qui donne une ampKtude de 30 '',71 
entre le jour le plus chaud et le jour le plus froid de Tan- 
née. L'amphtude entre le mois le plus froid et le mois le 
plus chaud est de 14%67. Les deux écarts extrêmes, 
— iO%78 le 12 octobre, et -f ir,27 le 26 décembre 
1883, ne coïncident donc pas avec les jours de tempéra- 
tures extrêmes. On trouve quelques jours pour lesquels la 
température était plus élevée au Saint-Bernard qu'à 
Genève ; ce sont les 25 décembre 1 883, 6 et 7 février 
1884. 

Pendant les trois mois d'hiver, on ne trouve au St- 
Bernard que 4 jours pour lesquels la température moyenne 
des 24 heures se soit élevée au-dessus de O"", et pas un 
seul mois dans lequel la température moyenne de quel- 
ques jours ne soit au-dessous de O"". 

On a relevé pour Genève la température moyenne de 
5 en 5 jours pour Tannée civile, du l^'' janvier au 31 dé- 
cembre 1884, en inscrivant à côté l'écart, soit la diffé- 
rence avec le chiffre moyen, calculé par la formule déduite 
des 50 années 1826 à 1875. Lorsque l'écart observé 
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•dépasse les limites de l'écart probable et constitue ainsi 
une anomalie, le chiffre est mis entre parenthèses. Sur 
les 73 pentades, on en trouve 44 avec le signe -|~, et 29 
avec le signe — en ce qui concerne l'écart. Sur les 44 
^arts positifs, il s'en trouve 27 qui dépassent les limites 
^e l'écart probable ; tous les écarts du mois de janvier 
sont positifs et 4 dépassent les limites de l'écart probable; 
il en est de même des 4 premières pentades de juillet. 
Sur les 29 écarts négatifs, 16 dépassent les limites de 
l'écart probable, dont 5 entre le 31 mai et le 24 juin. 
Le plus fort écart positif, -f-^^'^d^ tombe sur la période du 
12 au 16 mars, et le plus fort écart négatif — 5 '',15, 
sur celle du 5 au 9 juin. Les deux plus fortes variations 
de la température entre deux pentades successives, soit 
^chauffement, soit refroidissement brusque de l'air, ont eu 
lieu au mois de février, et sont consécutives. Entre la 
septième et la huitième pentade nous trouvons un abais- 
sement de température de 6 '',45, et entre la huitième et 
la neuvième pentade une élévation de 7'',05. 

La période du 10 au 14 juillet donne le chiffre le plus 
^levé pour la température d'une pentade, soit -f 22*^,96 
celle du 27 au 31 décembre 1884 donne le chiffre le 
plus bas, soit — l'',43. L'amplitude entre ces deux 
périodes extrêmes est donc de 24*^,39, soit un chiffre 
notablement inférieur à l'amplitude moyenne qui est 
de 27%88. 

La température de l'année civile est de -f- 10 '',09, 
soit de 0^,16 plus élevée que celle de l'année météorolo- 
;gique, et de 0'',75 supérieure à la normale. 
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» Le 20 décembre 1883, la température moyemie était de 0*00. 
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1884. Température de 5 en S jours, à Genève. 



Tempé- 



Date 



Tempé- 



6-10 
M-15 
16-20 
21-25 



+ 2,00 
+ a,88 
t 2,*3 
+ 3,17 



■H,»! 

(+*,18) 
(+2,73)' 
(+3.37 ; 
■H),95 

(+4,63)' 



ilt-ii id. 

15-19 id. 

Î0-Ï4 id. 

25-2» id. 



5-11 id. 

10-18 id. 

15-19 id. 

20-21 id. 

2&- 1 Mars 

2-6 Mars 

7-11 I 

12-16 j 

17-M 1 

23-26 I 

27-31 j 



11-15 
16-20 
21-25 
96-30 



+ «,86 
+ 2,»3 
+ 7,60 
+ 3,3* 

+ i,ll 
+ 7,50 
+10,:' 
+ 8,1 
+ i,^ 
+ ',*3 



6-10 id. 

11-15 id. 

16-20 id. 

21-25 id. 

26-30 id. 

31- 4 Juin 

5~ 9 id. 

10-14 id. 

15-19 id. 

20.24 id. 

i9 id. 



(+*,97)' 
-1,481 

(+5,57)' 
+1,101 

(15,27) 
+0,S5| 



9-13 id. 
14-18 id. 
19-23 id. 



+20,22 
+20,23 

+22,96 
+22,56 
+ 18,50 
+(4,56 

+20,13 
+21,69 
+21,01 
+19,51 

+18,(5 
+I6,4.' 



(+3,60) 
(+5,95) 
(+3,54) 
-1,19! 



29- 2 Septerob. 

3- 7 id. 

8-12 id. 
13-17 id. 



i'3f 



8-13 id. 

I 13-17 id. 

18-22 id. 

I 23-27 id. 



+11, 



+0,50 
11,55; -0,52 
17,14 (+4,36)' 
I6,02' <+2,S4)i 
16,58 (+2,4ij' 
14,75 -0,08 



7-11 
12-16 
17-21 
22-26 



+ 8,99 
4,18 

. 7,57 
+ 3,34 



id. 



+13,6; 



(-1,83 



10,90 (-5,15) 

13,86 (-2,75) 

13,57 (-3,56) 

14,74' (-2,r 

19,48 +1,! 



27- ( Déeemb. 

2- 6 id. 

7-11 id. 

12-16 id. 

17-21 id. 

22-26 id. 

27-31 id. 



+ 3,13 

+ 5,53 
+ 5,0« 



+1,36 

(4^,10) 

(+2,66) 
+1,48 
+0,61 
-0,76 

-0^3 

(-2,16) 
(-2,06) 
+1,22 

40,98 
-0,41 
(-2,61) 
(-2.60) 
+0,10 
-0,36 

(+1,66) 
(-2,26) 
(+1,99) 
-1,41 

[-2,23) 
(-4,09) 

[-2,92) 
+1,25 
(+t,20) 
(+*,241 
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GENÈVE, 1884. — Indications des thermométrographes. 



EPOQUE. 



Minimum 
absolu. 



Dec. 1883 ... — 8,8 

Janv. 1884 . . — 4,3 

Février — 3,9 

Mars — 2,5 

Avril — 2,0 

Mai 4-4,7 

Juin 4-4,9 

Juillet +8,8 

Août + 5,0 

Septembre. . . +6,0 

Octobre — 1,2 

Novembre ... — 7,6 

Année —8,8 



Date. 

le 9 
le 23, 25 
le 7 
le 3 
le 22 
le 6 
le 18 
le 27 
le 28 
le 28 
le 26 
le 24, 27 



Blaximnm 
alMOlu. 

+ 12,0 
+ 14,6 
+ 14,0 
+ 19,7 
+ 19,6 
+ 27,5 
+ 26,8 
+ 33,6 
+ 32,3 
+ 26,2 
+ 21,5 
+ 13,7 



Date. 

le 15 
le 31 
le 22 
le 20 
le 6 
le 12 
le 28 
le 17 
le.ll 
le 2 
le 3 
le 9 



Nombre de jours 



Minimum Maximum 

au-dessous au-dessous 

de O». de 0». 



20 
13 
7 
7 
3 





2 
15 



4 

2 








1 



le 9 déc. 
18&3. 



+ 33,6 



le 17juiU. 67 
1884. 



SAINT-BERNARD, 1884. 



Époque. lis. absoin. 

Déc. 1883. —19,2 
Janv. 1884 —15,5 
Février. . . —16,0 
îlars. .. ., —15,2 
Avril. .... —13,8 

Mai - 8,8 

Juin — 6,6 

Jufllet ... — 3,2 

Août — 5,0 

Septembre. — 5,0 
Octobre . . — 14,1 
Novembre. — 18,2 

Année . . . —19,2 



Date. Haximiffl. Date. 

le 6 + 5,8 le 26 a 1 h. s. 

le 12 + 4,7 le 31 à 1 h. s. 

le 18 + 3,0 le 6 à 1 h. s. 

le 23 + 4,7 le 17 à 1 h. s. 

le 12 + 4,4 le 15 à 1 h. s. 

le 6 +12,0 le 10 à 4 h. s. 

le 18 +11,1 le 27 à 10 h. m. 

le 26 +17,1 le 16 à 7 h. m. 

le 28 +15,6 le 5 à 1 h. s. 

le 6 +13,1 le 17 à 1 h. 8. 

le 12 + 6,9 le 22 à 1 h. s. 

le 24 + 6,2 le 10 à 1 h. s. 



le 



6 déc. 

1883. 



+17,1 le 16 juillet à 7 h. m. 



Le minimum absolu de l'année enregistré à Genève, 
au thermométrographe est de — 8**, 8, le 9 décembre 
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1 883 ; ce chiffre est plus faible que le miDimum absolu 
calculé d'après les valeurs des 50 années 1826 à 1875, 
qui est de — 10*'«8.Le maximum absolude l'année 1884, 
+ 33%6 le 17 juillet, est plus élevé de 2%0 que le 
maximum absolu normal -f- 31 '',6. L'amplitude totale 
entre les deux températures extrêmes enregistrées en 1 884 
est donc de 42 "",4. 

Le minimum s'est abaissé le 23 avril pour la dernière 
fois au printemps au-dessous de O"" jusqu'à— - 0*^,1 ; la 
dernière gelée blanche un peu forte avait eu lieu la veille 
et la température minimale de là nuit avait été de — 2'',0. 
La première gelée blanche de l'automne a eu lieu le 13 
octobre, et le minimum descendait pour la première fois 
de la saison au-dessous de 0* à — 0**,7. Rappelons que 
la dernière gelée blatiche du printemps a lieu en moyenne 
le 19 avril et la première de l'automne le 29 octobre. 

Comme nous l'avons déjà mentionné, la station météo- 
rologique du Saint-Bernard a été pourvue d'un thermo- 
mètre à minimum, qui a été contrôlé à l'observatoire de 
Genève. Les températures minima sont donc absolues, 
tandis que les maxima sont les températures extrêmes 
observées pendant les six observations tri-horaires de 7 
h. du matin à 10 h. du soir. Le minimum absolu de 
l'année au Saint-Bernard — 19**, 2, a eu lieu le 6 décem- 
bre 1883 et le maximum relatif -J- 17*, 1, le 16 juillet 
à 7 h. du matin ; l'heure est tout à fait anormale et doit 
avoir une explication locale. Le 1 6 juillet un vent chaud 
et orageux soufflait depuis la veille et la température 
allait en décroissant depuis 7 h. m. sous l'influence de la 
pluie et d'un ciel couvert ; le maximum de température 
a dû avoir lieu pendant la nuit. La veille le thermomètre 
était monté à 16'',3 à 1 h. du soir. L'amplitude entre les 
deux températures extrêmes est de 36'',3. 



POUR GENÈVE ET LE GRAND SAINT-BERNARD. 27 



« J2 



fi o.s^ 



©•S'a 



•s* 



fi 

c 
o 



fi 
S 
S 

H 






I 

s 

G 



co fi t^ 

fi ^ ^^ 



fi 
fi 



+++ I + I + I ++++ 



Ci 



©^00 



94 



OOCOÇOI^-THÇOOiTi — OOl*"*^ 



00 



an 



^ G) 

-ri T^ ^^ (N CO *- «"^ 

M CD en V} 

0&»eOO«oOCOeOl'-©^ 1^ 
^aAkOlACOX00Q09lkOO4XCO 



cot^r»ffOi5»ot^ooQeoi* 
oo&05ooâ5-*i*ffO*^»i5«*< 

n i T 1 1 i-H-i I I 



3«COlftCO©"^ÇOffOt^W3ÇO 

«oiccoodcc^OdoeDcoo» 

I <N 



■t-++-H-++++++4 



H 

9 

o 






a o « 






c 



a> 



fi o 

s << s 4 >s <î co o 



0) 

■s 






+ 



*fi 

o 

00 

eo 

+ 



(m 
«fi 



0) 

co 



1^ 



00 



fi 
fi 
< 



J 



28 



RÉSUMÉ MÉTÉOROLOGIQUE 



D 
S0 



5 

o 

s* 

g- 

se 

»*• 

A 

1 






3 

en 



o 
o' 



O 

c 







I I I I I I I I +++ I 

k00bCnM>0b0dfe«OOOO>-^e 
eë* S* O* 5* S" 5* 5" S"- ^ J** »* 

^ ^ «» 




AA(6AOA(DCD(Df6(DA 



(b 






>'i, 



00000000000 we 

eSoSvScocoSocôSob-^ 



1 1 1 1 1 1 1 1 1 * r I 

i-^OeoM^^OdOOOOO^ 
A(D(DftOA(&CD(&(tACD 

oi^cnoai3(ac-*-M>cd0d«4 






CD 







H 

CD 

B 

CD« 

•-s 
fi» 



CD 

CL 

P3 



CD 
CD 

s 



é 






fcO 



++++++++++++ 

NJkii^o^^K>^<-^oooo 
^oobi«MOO^Ctf>^4^»] 

(DO(D(DACD(0(DA(0(D(D 

0)C;iOM)CD»<*o>^oiieCb»** 

(D 






POUR GENÈVE ET LE GRAND SAINT-BERNARD. 29 



GENÈVE, 1884. — Pression atmosphérique. 
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SAINT-BERNARD, 1884. — Pression atmosphérique. 
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Si Ton compare la hauteur moyenoe du baromètre 
pour chaque mois avec les valeurs moyennes, déduites 
pour Genève des 40 années 1836*1875, et pour le 
Saint-Bernard des 37 années 1841-1867, on trouve les 
écarts suivants : 

ÉCARTS 

Époqae. Genève. Saint-Benari GenèTe-St-Benaid. 

nuD niin nnin 

Décembre 1883 + 2,12 + 0,43 -f-1,69 

Janvier 1884. . + 6,23 + 6,48 —0,25 

Février -H 1,54 + 3,20 —1,66 

Mars + 0,43 + 1,85 —1,42 

Avril — 5,03 — 4,80 —0,73 

Mai + 2,19 -h 2,72 —0,53 

Juin — 1,09 — 2,91 H-1,82 

JuiUet + 0,33 4- 0,85 —0,52 

Août + 0,19 -f 0,78 —0,59 

Septembre.... +1,46 + 1,38 +0,08 

Octobre + 2,71 + 0,63 +2,08 

Novembre + 4,75 + 2,80 +2,45 

Année met. 1884. + 1,34 + 1,10 +0,24 



Dans les deux stations le baromètre a été plus élevé 
que la normale et cela de plus d'un millimètre. Les signes 
des écarts concordent dans les deux endroits ; on en 
rencontre 10 positifs et 2 négatifs seulement. Le mois 
d'avril présente surtout un fort écart négatif, tandis que 
les mois de janvier, février, mai et novembre possèdent 
de forts écarts positifs. On compte sept mois pour les- 
quels la pression atmosphérique a été relativement plus 
faible à Genève qu'au Saint-Bernard; la somme des 
écarts est néanmoins positive, les différences négatives 
étant relativement faibles et ne dépassant 1°^ que pour 
les mois de février et mars. Sur les 5 écarts positifs 4 
dépassent 1™™,5 et deux 2°^. La différence moyenne est 
de + 0°»« 24. 
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Avec les données saiyantes pour l'année 1884 : 
727nffli^9g gj 564»»",98 pour la hauteur moyenne du 

baromètre dans les deux stations ; + O^^dS et — l^.Gô 
pour la température moyenne ; 0,76 et 0,80 pour la 
fraction moyenne de saturation, on trouve d'après les 
tables hypsométriqnes de E. Plantamour 2068'',8 pour 
la différence d'altitude des deux stations ; le nivellement 
direct avec le niveau à lunette a donné 2070°*, 3. 

Les tableaux suivants renferment les données qui per- 
mettent d'apprécier la variabilité du baromètre dans 
chaque station, soit que l'on considère l'écart entre la 
hauteur moyenne du baromètre pour chaque jour et la 
valeur normale, ou la variation entre deux jours consé- 
cutifs, soit que l'on considère les minima et les maxima 
absolus tels qu'ils ont été obtenus au moyen du baro- 
graphe. 

A Genève le maximum moyen est de 741"™,03 et le 
minimum moyen de 705°^,05, tandis que les mêmes 
valeurs pour l'année 1884 ont été de 741™,93 et 
713™, 14. Ce minimum absolu de Tannée 1884 est 
très élevé; pendant la période des 40 années 1836 à 
1875 on ne rencontre pas une année pour laquelle il ait 
été aussi haut. L'année qui s'en rapproche le plus est 
1 85 1 avec un minimum barométrique absolu de 7 10°^, 26. 
L'amplitude de l'excursion barométrique est également 
très faible, 28°'°^,79 seulement; il faut remonter à 1851 
pour en trouver une moins forte 28"^,06. 
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GENÈVE, 


1884. 






ipoqii«. 


alMolo. 


Dite. 


bomiiii 

absolu. 


Dite. 


Amplitftde. 


Dec. 1883. 


mm 
718,20 


le 4 


mm 
738,82 


le 24 


mm 
20,62 


Jany. 1884. 


714,84 


le 27 


741,93 


le 21 


27,09 


Février . . . 


720,15 


le 29 


740,05 


le 4 


19,90 


Mars 


716,82 


le 30 


734,21 


le 15 


17,39 


Ayril 


713,99 


le 18 


726,99 


le 12 


13,00 


Mai 


716,89 


le 5 


734,51 


le 9 


17,62 


Juin 


718,14 


le 3 


730,98 


le 26 


17,84 


Juillet 


722,22 


le 10 


732,59 


le 31 


10,37 


Août 


722,01 


le 26 


731,43 


le 1 


9,42 


Septembre. 


716,62 


le 4 


735,52 


le 18 


19,90 


Octobre . . 


718,63 


le 10 


737,65 


le 16 


19,02 


Novembre. 


718,58 


le 21 


737,36 


le 9 


18,78 


Année. . . . 


713,14 


le 3 juin. 


741,93 


le 21 janv. 


28,79 



SAINT-BERNÂRD, 1884. 



J 



Ipoqif. 


absolu. 


Dite. 


Kaiimun 

absolu. 


Itete. 


Âmplitide. 


Dec. 1883. 


mip 

548,77 


le 4 


mm 
572,40 


le 25 


mm 
23,63 


Janv. 1884. 


552,97 


le 28 


574,93 


le 19 


21,96 


Février . . . 


556,51 


le 28 


571,94 


le 5 


16,43 


Mars 


554,56 


le 26 


570,58 


le 14 


16,02 


Avril 


552,66 


le 26 


663,85 


le 12 


11,19 


Mai 


556,81 


le 5 


672,44 


le 22 


15,63 


Juin 


554,15 


le 3 


671,40 


le 27 


17,25 


Juillet. . . . 


663,60 


le 28 


574,88 


le 13 


11,28 


Août 


559,54 


le 27 


573,86 


le 4 


14,31 


Septembre. 


656,58 


le 4 


676,19 


le 17 


19,61 


Octobre . . 


554,67 


le 11 


673,78 


le 17 


19,11 


Novembre. 


553,16 


le 22 


574,20 


le 9 


21,04 


Année 


548,77 


le 4 déc. 
1883 


676,19 


le 17 sept. 

1884. 


27,42 
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Lors du chaDgemeDt adopté pour les heures et le sys- 
tème d'observation, il a été décidé de ne pas conserver 
la tension de la vapeur, et de s'en tenir k la fraction de 
saturation seule. L'humidité de Tair ne peut donc être 
jugée que par celle-ci. Les cas de saturation ne sont plus 
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comparables aux chiffres employés précédemment comme 
moyennes, les heures et le nombre des observations ayant 
changé ; de plus dans le nouveau système interviennent 
les heures de la nuit présentant Thumidité la plus forte. 
Sur les 172 cas de saturation pendant l'année 1884, on 
^n compte plus de la moitié, soit 87, qui se sont produits 
soit à 1 h. soit à 4 h. du matin. On est donc obligé d'in- 
troduire une nouvelle notion, qui était superflue dans les 
anciens résumés annuels, mais que E. Piantamour a 
employée dans ses Nouvelles études sur le climat de Genève, 
mWe de la « fréquence relative de la saturation. » Si 
Ton compare l'année 1884 au point de vue hygro- 
métrique avec la moyenne des 29 années 1849-1875, 
on trouve les écarts suivants pour la fraction moyenne 
de saturation et la fréquence relative des cas de satura- 
tion. 

ÉCARTS 



Fraction Fréquence relalire 

de saturation. de saturation. 

mm 

Décembre 1888 +8 + 0,025 

Janvier 1884 — 29 — 0,069 

Férrier - 1 +0,059 

Mars..... —76 —0,039 

Avril - 3 -f 0,001 

Mai — 6 +0,0Q6 

Juin — 6 — 0.004 

JuiUet +21 +0,021 

Août +16 + 0,029 

Septembre +28 + 0,069 

Octobre — 61 — 0,040 

Novembre +33 + 0,222 

Année —6 + 0,023 



L'année 1884 peut être considérée comme sèche» 
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l'écart de la fraction moyenne de saturation étant néga- 
tif, mais faible. Il est vrai que la fréquence des cas de 
saturation est plus élevée que la normale, et cela d'une 
quantité considérable ; mais cela tient surtout à la grande 
quantité de cas de saturation pendant le mois de novem* 
bre, mois pour lequel l'écart est excessivement fort. Il n^y 
a pas eu moins de 52 cas de saturation, dus à la fré- 
quence des brouillards. Comme nous le verrons dans un 
tableau ultérieur, on compte 23 jours de brouillard, dont 
14 où il a duré sans interruption. Ce brouillard était 
parfois si épais qu'on n'apercevait pas un bec de gaz à 
cinquante mètres de distance. Il a produit plus de 1°™,5 
d'eau mesurée au pluviomètre. Les mois de mars et octo- 
bre sont particulièrement secs ; nous verrons que la quan- 
tité d'eau tombée est pour ces deux mois de beaucoup 
inférieure à la moyenne. 

Les observations des vents pendant l'année 1884 sont 
résumées dans les deux tableaux suivants; le premier 
indique pour chaque mois, et pour l'année, le chiffre 
représentant l'intensité de chaque vent, d'après le nombre 
de fois qu'il a été noté dans les 6 observations faites 
journellement, en tenant compte à chaque observation de 
sa force. Celle-ci est représentée par des facteurs résul- 
tant d'une simple estimation et allant de à 3 ; dans le 
cas de vents très violents le facteur 4 a été employé ex- 
ceptionnellement. Le second de ces tableaux donne 1& 
rapport de l'intensité des vents soufflant entre le nord 
et le nord-est aux vents soufflant entre le sud et I& 
sud-ouest, d'après les chifiBres notés pour chaque direc- 
tion dans le tableau précédent ; on y trouve également la 
direction et l'intensité de la résultante de tous les vents„ 
calculées au moyen de la formule de Lambert. 
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Venis observés à Genëvej dans Tannée 1884. 



BAPPOBT 

NE. i SO. Pirectioa. Inlcnslie lur 10 

Décembre 1883. 0,78 S 24,2 E 22,1 

Janvier 1884 .. . 0,71 S 21,1 E 17,0 

Février 0,91 S 37,8 8,6 

Mare 1,54 N 18,6 23,4 

Avril 1,86 N 10,5 32,1 

M« 1,41 N 15,2 13,2 

Jnin S,29 N 11,2 E 49,6 

Juillet 1,66 K 9,4 E 13,2 

Août 1,22 N 13,9 E 5,0 

Septembre 0,76 S 27,6 9,8 

Octobre 1,10 N 31,4 E 6,4 

Novembre 0,71 S 34,4 E 10,6 

Année 1,20 N lOKI E 6,8 
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Les chiffres de la dernière colonne du tableau précé- 
dent qui donnent la somme pour Tannée entière, se rap- 
portent au nombre total de 2196 observations faites 
dans l'année, au lieu de 3285 faites d'après l'ancien sys- 
tème. Ces chiffres ne sont donc pas directement compara- 
bles ; il faut préalablement les réduire au nombre pro- 
portionnel de 1000 observations pour les comparer aux 
valeurs moyennes déduites des 29 années 1847-1875. 
On obtient alors : 



Intensité relative des différents vents sur 1000 observations, 

loyennt dis 
29 annMB 

Apée 1S84 1847-75 Écarts 

Calme 20 67 — 87 

Nord 307 266 + 42 

Nord-Nord-Est.... 86 200 — 115 

Nord-Est 44 48 — 4 

Est-Nord-Est 26 7+19 

Est 49 22 4- 27 

Est-Sud-Est 13 7 + 6 

Sud-Est 30 20 + 10 

Sud-Sud-Est 31 23 +8 

Sud 229 110 +119 

Sud-Sud-Ouest 87 196 — 109 

Sud-Ouest 46 126 — 79 

Ouest-Sud-Ouest . . 19 27 — 8 

Ouest 49 32 + 17 

Ouest-Nord-Ouest.. 10 5-1-5 

Nord-Ouest 25 17 +8 

Nord-Nord-Ouest.. 23 88 — 10 



On remarque que les vents venant directement du N. 
ou du S. ont soufflé en 1884 avec une intensité plus 
forte que la normale ; mais pour avoir égard à la configu- 
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ration et à l'orientation de la yallée, on est obligé de con- 
sidérer encore les vents du N.-N.-E., du N.-E., et du 
S.-S.-O. et S.-O. pour obtenir un résultat indiquant la 
force des courants polaires ou équatoriaux. On voit que 
pour ces quatre directions il y a diminution notable, et 
qu'en prenant la somme des écarts des trois directions 
pour chacun de ces courants, elles sont toutes deux néga- 
tives. Il y a donc eu diminution d'intensité pour ces deux 
courants. 

On retrouvera le même fait dans le tableau suivant qui 
donne le relevé des jours de forte bise et de fort vent du 
midi. Le nombre moyen des jours de forte bise dans Tan- 
née est de 42, et celui de fort vent du midi de 44. Il y a 
une réduction notable pour chacun de ces chiffres ; on 
trouve 20 jours de forte bise et 32 jours de fort vent en 
moins que la moyenne. La diminution de la force du 
vent porte donc surtout sur le courant équatorial. 

Nombw h jon n de 

forte bise. fort vent du Midi. 

Décembre 1888 ... 3 o 

Janvier 1884 1 1 

Février 

Mars 3 1 

Avril 2 

Mai 1 2 

Juin 8 1 

Jumct 

Août 1 1 

Septembre 

Octobre 3 2 

Novembre 2 

Hiver 4 1 

Printemps 4 5 

Été 9 2 

Automne 5 2 

Année 22 10 
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Les vents observés au Saint-Bernard pendant Tannée 

1884 sont : 

VENTS. RÉS ULTANTE. 

ÉPOQUE. NE. SO. Rapport. Direction. Intensité Calme 

sur 100. sur 100. 

Dec. 1888. 263 22 11,95 N 45«E 129,6 0,0 

Jany.1884. 252 18 19,43 N 45 £ 128,5 0,0 

Février... 84 140 0,60 S 45 32,2 0,0 

Mars 177 80 2,21 N 46 E 52,2 0,0 

Avril 143 108 1,32 N 45 E 19,4 0,0 

Mai 109 137 0,80 S 45 15,1 0,0 

Juin 232 33 7,03 N 45 E 110,6 0,0 

JuiUet. ... 181 75 2,41 N 45 E 57,0 0,0 

Août 213 25 8,52 N 45 E 101,1 0,0 

Septembre. 139 109 1,28 N 45 E 16,7 0,0 

Octobre . . 229 26 8,81 N 45 E 109,1 0,0 

Nove mbre. 162 70 2,31 N 45 E 51,1 0,0 

Année.... 2184 838 2,61 N 45 E 61,3 0,0 



Pluie OU neige, 

GENÈVE. 

ÉPOQUE. Nombre Eau 

de jours, tombée, 
mm 

Décemb. 1883. 11 63,2 

Janvier 1884.. 8 34,2 

Février 12 38,8 

Mars 1 0,5 

Avril 14 28,1 

Mai 17 77,5 

Juin 11 32,5 

Juillet 17 97,8 

Août 14 52,1 

Septembre 11 68,9 

Octobre 8 29,6 

Novembre , 16 18,2 

Hiver. 31 136,2 

Printemps 32 106,1 

Été 42 182,4 

Automne 35 116,7 

Année 140 541,4 



dans Tannée 1884. 





SA] 


NT-BERN. 

Eau 

tombée. 

mm 

83,2 


ARD. 


Nombre 
d'beures. 

74 


Nombre 
de jours. 

8 


Hauteur 
de la neige. 

VI 

1,70 


35 


7 


100,5 


1,53 


40 


8 


64,6 


1,16 


1 


3 


16,7 


0,29 


37 


18 


166,7 


1,78 


83 


11 


124,7 


2,50 


32 


13 


131,1 


0,98 


43 


12 


119,0 


0,04 


39 


12 


77,7 


0,07 


76 


12 


146,9 


0,33 


22 


4 


17,7 


0,24 


45 


7 


31,0 


0,86 


149 


23 


248,3 


4,39 


121 


32 


308,1 


4,57 


114 


37 


327,8 


1,09 


143 


23 


195,6 


1,43 



527 



115 1079,8 11,48 
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La comparaison de l'année 1884 avec la moyenne c 
50 années 1826-1875, pour GenÔTe. et avec celle c 
27 années 1848-1867, pour le Saint-Bernard, don 
les différences suivantes pour le nombre de jours de ph 
et pour la qaantilé d'eau tombée : 



ÉCARTS A GBNgVE 

JoDn de plDls. EMloniMe. 

Décembre 1883. -|- 3 -f- 12,™ 

Janvier 1884... — 2 — 14,6 

FéTrier -|- 4 + 2,3 

Mars — » — 46,7 

Avril +4 — 28,7 

Mai + fi — 1,6 

Juin — 48,5 

Juillet -J- 8 + 27,0 

Août -f-4 — 28,3 

Septembre +1 — 25,3 

Octobre — 4 — 71,4 

Novembre +5 — 55,8 

Hiver -j- 4 — 0,1 

Printemps — 77,0 

Été +12 — 44,8 

Antomue -j- 2 —163,6 

Année 4-18 —274,4 



ECARTS *ii St.-BERNARD 



JoandeplDle. 

— 4 


ElnUdliée. 
+ 10,1 

-28,6 


— 1 

— 9 
+ 7 


— 29,0 

- 80,2 
+ 46,6 



+ 3 


+ 30,9 


- 6 


—124,6 


— 3 


— 67,6 


- 5 


— 47.5 


— 2 


— 29,0 


^- 9 


+ 65,6 


— 6 


—161,2 



Malgré UD excédent de 18 jours de pluie à Genève, 
quantité d'eau tombée est considérablement inférieure 
la normale. L'année 1 884 est excessivement sèche ; pe 
dantla période des 50 années 1826 à 1875, on n'i 
trouve qu'une seule pour laquelle la quantité de pit 
■ recueillie ait été inférieure à celle de 1884 ; c'est i 
1832 où la bauteur de l'eau tombée a été de 535""°, 
Trois mois seulement présentent un excédent faible ' 
pluie sur la moyenne ; ce sont décembre, février et juilti 
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les autres présenlent tous des écarts négatifs. Parmi les 
mois les plus secs il faut citer mars, avec un seul jour de 
pluie et 0"*™,5 comme quantité d'eau tombée, juin, octo- 
bre et novembre. La hauteur de la pluie est inférieure à 
la moyenne dans toutes les saisons; le déficit est particu- 
lièrement fort en automne. Le nombre de jours de pluie 
est supérieur à la normale, excepté au printemps où il 
est égal à la moyenne. L'intensité de la précipitation 
aqueuse est donc très faible, comme on le verra dans un 
tableau ultérieur. 

La quantité totale de la neige tombée à Genève est de 
29*^",5, répartie en deux mois, décembre 1883 avec 
20'^5, et novembre 1884 avec 9*",0. La neige n'a 
couvert le sol que pendant une période de 7 jours, du 6 
au 13 décembre 1883; dans toutes les autres chutes elle 
fondait promptement. 

La hauteur d'eau tombée au Saint-Bernard est égale- 
ment inférieure à la normale, toutefois d'une quantité 
moins forte qu'à Genève. On trouve six écarts positifs au 
lieu de trois dans cette dernière station. Les mois de mars, 
octobre et novembre se distinguent également par leur 
grande sécheresse. Une seule saison, l'été peut être con- 
sidérée comme pluvieuse, pour les trois autres l'écart est 
négatif. 

Le tableau suivant donne pour chaque mois à Genève, 
les plus longues périodes de sécheresse, ou jours consécu- 
tifs sans pluie, et les plus longues périodes pluvieuses, ou 
jours consécutifs de pluie. Les deux extrêmes sont, en 
1884, 22 jours pour la plus longue période de sécheresse, 
du 28 février au 21 mars, et 9 jours pour la plus longue 
période pluvieuse, du 3 au 11 septembre et du 2 au 10 
novembre. Ce tableau indique également le nombre des 
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cas dans lesquels la pluie recueillie dans les 24 heures 
était très faible, au-dessous d'un millimètre, ou presque 
insignifiante, au-dessous d'un quart de millimètre. Ces 
ca3 sont extraordinairement nombreux ; il y a 51 jours 
pour lesquels la quantité de pluie était très faible, dont 
23 pour lesquels elle était insignifiante. On trouve égale- 
ment pour chaque mois la quantité maximum de pluie 
recueillie en 24 heures, et le nombre de jours de pluie 
très abondante, la quantité de pluie dépassant 3 centimè- 
tres. Il n'y en a qu'un seul dans ce cas, le 8 juillet, avec 
35"^,5 d'eau tombée (voyez le tableau à la page 46). 



Il est intéressant d'éliminer la durée inégale des mois 
pour pouvoir les comparer entre eux quant aux caractè- 
res de la précipitation. On trouve ainsi dans le tableau 
suivant pour chaque mois, la durée relative de la pluie, 
soit la fraction donnant le rapport du nombre d'heures 
de pluie au nombre total d'heures du mois ; le nombre 
moyen d'heures que la pluie a duré, soit le rapport du 
nombre total d'heures de pluie au nombre de jours de 
pluie ; enfin l'intensité de la pluie, soit le rapport de la 
quantité totale d'eau tombée dans le mois au nombre 
d'heures de pluie. Le relevé est fait également pour les 
saisons et pour l'année entière. 
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GENÈVE 



K 



Epoqie. Ihirét relitWe 

i% Il pluie. 

Décembre 1883 0,099 

Janvier 1884 0,047 

Février 0,058 

Mars 0,001 

Avril 0,052 

Mai 0,112 

Juin 0,044 

Juillet 0,058 

Août 0,052 

Septembre 0,106 

Octobre 0,030 

Novembre 0,063 



Nombre moyen 


Eai tombée 


dlwiree par jour. 


dans 1 heure 


6,73 


0"»«,85 


4,38 


0,98 


3,33 


0,97 


1,00 


0,50 


2,64 


0,76 


4,88 


0,93 


2,91 


1,02 


2,53 


2,27 


2,79 


1,34 


6,91 


0,91 


2,76 


1,35 


2,81 


0,40 



Hiver 0,068 4,81 0,91 

Printemps 0,055 3,78 0,88 

Été 0,052 2,71 1,60 

Automne 0,065 4,09 0,82 

Année 0,060 8^76 Ï^Ô3 

Le tableau subant fournit le nombre de jours d'orage 
à Genève, ainsi que celui des jours où des éclairs ont été 
vus à rhorizon sans que le tonnerre fut entendu. Le nom- 
bre des jours de tonnerre à Genève est de 25, d'après la 
moyenne des 30 années 1846 à 1875. Ce nombre étant 
de 30 en 1884, on peut considérer cette année comme 
orageuse. 

GENÈ VE 

ÉPOQUE. ' IbuTs d'éclairs^ 

Jours de tonoerre sans tonnerre. 

Décembre 1883 

Janvier 1884 

Février 

Mars 

Avril 1 3 

Mai 6 10 

Juin 8 3 

Juillet 11 13 

Août 8 12 

Septembre 2 6 

Octobre 1 

Novembre 

Année 30 48 



48 RÉSUMÉ MÉTÉOROLOGIQUE 

Nous avons enfin à résumer les observations de la né- 
bulosité dans les deux stations, la nébulosité étant figurée 
par une fraction représentant la partie du ciel couverte 
par les nuages, et pouvant varier de 0,0 à 1,0. Les jours 
ont été classés en jours « clairs, peu nuageux, très nua- 
geux ou couverts, » suivant que la nébulosité moyenne 
était inférieure aux limites de 0,25, 0,50, 0,75 et 1,00. 
La comparaison avec la moyenne des 29 années 1847 à 
1875 pour Genève, montre que la nébulosité a été sensi- 
blement normale pendant l'année 1884, ainsi que pen- 
dant chacune des saisons. Si l'on examine chaque mois 
séparément, on voit que la nébulosité a été très forte en 
février et très faible en mars ; les autres mois se rappro- 
chent assez de la moyenne. Le nombre de jours clairs est 
inférieur de 5 à la moyenne; le printemps en fournit 5 
en plus, mais l'automne 6 en moins ; pendant les deux 
mois d'octobre et de novembre on ne trouve qu'un seul 
jour clair. Le nombre de jours de brouillard a été extrê- 
mement élevé ; on n'en compte pas moins de 71, alors 
que le nombre moyen résultant de 29 années n*est que 
de 33. Pendant 28 jours il a duré toute la journée. Le 
mois de novembre fournit à lui seul 23 jours de brouil- 
lard, dont 14 de brouillard continu. La nébulosité au 
Saint-Bernard peut être considérée comme normale pen- 
dant l'année 1 884 ; à rencontre de Genève la nébulosité 
de l'automne est inférieure à la moyenne, et cela surtout 
pendant les mois d'octobre et novembre. 
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, Jours 

ÉPOQUE, clairs. 

Dec, 1883 . 1 

Janv. 1884. 4 

Février ... 1 

Mars 11 

Avril 3 

Mai 10 

Juin 7 

Juillet 8 

Août 10 

Septembre. 6 

Octobre ... 

Novembre . 1 

Hiver 6 

Printemps. 24 

Été 25 

Automne . . 7 

Année 62 







État du ciel. 










G 


rENÈVE. _ 

Jours Jours 


Nébu- 


SAINT-BI 

Jours Jours Jours 


SBNARl 


D. 


Jours 


Jours 


Nébulo- 


peu 


très 


cou- 


losité 


clairs. 


peu 


très 


cou- 


sité 


nuag. 


nuag. 


verts. 


moyenne. 




nuag. 


nuag. 


verts. 


moyenne. 


1^ 


9 


20 


0,80 


12 


1 


8 


10 


0,52 


1 


9 


17 


0,73 


14 


4 


3 


10 


0,44 


3 


4 


21 


0,84 


7 


3 


9 


10 


0,59 


8 


7 


5 


0,44 


13 


4 


2 


12 


0,48 


5 


10 


12 


0,66 


3 


5 


7 


15 


0,72 


7 


1 


13 


0,51 


6 


6 


6 


13 


0,58 


4 


6 


13 


0,61 





6 


9 


15 


0,74 


7 


10 


6 


0,51 


6 


4 


10 


11 


0,61 


7 


7 


7 


0,45 


10 


6 


7 


8 


0,50 


7 


7 


10 


0,57 


5 


2 


6 


17 


0,67 


6 


17 


8 


0,67 


12 


4 


5 


10 


0,46 


1 


5 


23 


0,84 


13 


7 


2 


8 


0,40 


5 


22 


58 


0,79 


33 


8 


20 


30 


0,51 


20 


18 


30 


0,54 


22 


15 


15 


40 


0,59 


18 


23 


26 


0,52 


16 


16 


26 


34 


0,61 


14 


29 


41 


0,69 


30 13 


13 


85 


0,51 



57 92 155 0,64 101 52 74 139 0,56 



GENÈVE 



Brouillard 
EPOQUE. tout le jour. 

Décembre 1883 ... 4 

Janvier 1884 5 

Février 3 

Mars 

Avril 

Mai 

Juin 

Juillet 

Août 

Septembre 

Octobre 2 

Novembre 14 

Année 28 



Brouillard 

une nartie 

de la journée. 


Nombre 
total. 


7 


11 


6 


11 


4 


7 


8 


8 








l 


1 








1 


1 








3 


3 


9 


11 


9 


23 



43 



71 
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